DISCOURS 8 MAI 2010
Le 8 mai 

C’est le signe qu’au bout de la nuit, pour ceux qui ont la foi, la foi en leur pays, la foi en l’homme, au bout du cauchemar il y a la lumière, il y a la victoire.

En juin 40, la France était abasourdie. Elle s’était abandonnée, elle avait préféré fermé les yeux et se rassurer. Elle a subi la défaite et l’humiliation.

Mais dans la France désemparée,  y en a qui ont dit non, il y en a qui ont cru. 

Ceux qui dans le pays ont organisé la résistance, n’ont jamais admis la défaite, ils ont bravé et sapé comme ils l’ont pu l’autorité de l’occupant.
Il y a ceux aussi qui ont rejoint Londres ou l’Afrique du Nord, en passant par l’Espagne et les geôles de Franco, pour combattre ensuite aux côtés des armées alliées.

La merveilleuse détermination de tous ces hommes s’est incarnée dans le serment de Koufra, passé entre le colonel Leclerc et ses hommes en mars 1941, après qu’ils eurent repris aux italiens cet important fort en Libye, première victoire de la France Libre et combattante. Le serment qu’ils continueraient à se battre jusqu’à ce que le drapeau français flotte sur Strasbourg.
Peu nombreux au départ, leurs  rangs ont grossi. Et au bout de leurs efforts il y a eu la France libérée, l’Europe délivrée et la paix.
Le 8 mai 

C’est aussi le signe de l’Europe.
Au bout d’un tunnel de guerres séculaires, il y avait l’Europe, apparue comme une évidence, après tant de douleurs, et qui aujourd’hui se construit vaille que vaille,

Une Europe qui en tout cas vit maintenant dans une paix. Les tensions d’après guerre, les menaces de guerre nouvelle sur notre continent et entre européens ont maintenant totalement disparu. Aujourd’hui, l’Allemagne et la France les grandes ennemies d’hier, sont le socle robuste et confiant de l’Europe. Aujourd’hui le drapeau italien de notre ville jumelle flotte sur la mairie, bien sûr à côté du drapeau européen. Demain pour la première fois les armées alliées défileront à Moscou, signe que le rideau de fer et ses menaces sont déjà bien derrière nous.
Une Europe qui est loin d’être aussi unie, aussi solide qu’elle mériterait de l’être. Le 8 mai qui marque la fin du dernier grand conflit sur le sol de notre continent, ce 8 mai nous oblige tous – les jeunes notamment- à être toujours plus exigeants dans la construction de l’Europe et de la paix dans le monde. 

